
QUATRIÈME DIMANCHE DE PÂQUES – 26 avril 2026 
Ac 2, 14a.36-41 - Ps 22 (23) - 1 P 2, 20b-25 - Jn 10, 1-10 

 
Un seul troupeau, à la suite d’un seul Pasteur ! 

 
Le quatrième dimanche de Pâque est aussi appelé 
« Dimanche du Bon Pasteur », c’est aussi la journée 
mondiale de prière pour les vocations. Les textes 
soumis à notre méditation renvoient à l’image du 
Christ Berger de l’humanité qui la conduit sur les 
sentiers de la vie. Si le Christ se présente comme le 
« Bon Pasteur », c’est par opposition à ceux qui 
entrent dans l’enclos des brebis pour piller et tromper 
plutôt que de prendre soin et sauver. Et nous, nous 
sommes invités à marcher derrière celui qui entre par 
la porte, celui qui est la porte, celui qui vient pour nous 
donner la vie, le Christ ressuscité. 
Nous avons déjà entendu cette réflexion autour de 

nous de la part d’un non-croyant : « Je suis le seul maître et gardien de ma vie, donc je n’ai 
pas besoin d’un quelconque Dieu pour me dire quoi en faire, encore moins d’un pasteur 
(prêtre). » Cela ressemble un peu aux révoltes courantes de certains 
adolescents qui, à un certain âge, pense n’avoir plus besoin de l’avis des 
parents. Mais à bien regarder, sommes-nous vraiment le seul maître de 
notre vie ? Selon le dessein de Dieu, nous avons été créés libres, mais cette 
liberté, étant limitée, ne donne pas accès à tout. Déjà, il n’est pas si facile 
de dominer notre propre corps ou notre propre esprit. Que dire parfois face 
à nos sentiments ou nos passions ? Que diront certaines personnes qui font 
face à certaines addictions ou qui ont du mal à prendre le dessus sur un 
traumatisme du passé? Cela pourrait nous amener à dire que, quoique 
libres, nous subissons tous, sous une forme ou une autre, l’influence de 
notre histoire, de notre culture, des courants idéologiques, de notre 
entourage ou simplement des « influenceurs » à l’heure où les réseaux 
sociaux pèsent fort. A la fin, le but n’est pas de chercher à tout contrôler ou à tout dominer, 
mais c’est de se laisser guider par Celui qui est capable de tout dominer, le Christ Bon Pasteur. 
Certes, nous pouvons marcher seuls, mais jusqu’où pouvons-nous aller ? Loin du Seigneur, 
nous pouvons avoir beaucoup de biens, mais ne nous manquerait-il pas quelque chose ? Dieu 
seul peut combler le vide de notre cœur : « Le Seigneur est mon Berger, rien ne saurait me 
manquer. » Dieu seul est la source de la vie véritable où le Christ ressuscité nous conduit, car 
il est lui-même le chemin et la porte qui y donne accès. Le Christ Bon Pasteur ne cherche pas 
à nous dominer, mais à prendre soin de nous, nous guider, nous rassurer, nous faire revivre 
et nous faire habiter la maison du Seigneur pour la durée de nos jours (cf. Ps 22). Par amour, 

il a donné sa vie pour que chacune de ses brebis ait la 
vie. Et chaque jour, il nous appelle à nous rassembler 
et à nous unir dans l’amour pour former un seul 
troupeau autour d’un seul Pasteur. 
« Je suis votre protection et votre défense, petite 
Compagnie, vous dit le Père éternel, je vous ai gravé 
[e] dans mon cœur et écrit[e] en mes mains, pour vous 
chérir et vous défendre, parce que vous avez mis votre 
confiance en moi et non dans les hommes, en ma 
providence et non en l’argent. » 

 

(Saint Louis-Marie de Montfort,  
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